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«
’HOMME saisit à deux mains le lourd heurtoir 
de fer et le laissa retomber de toute sa force 
sur le gros clou, à tête large, qui lui servait 
d’enclume. Un bruit éclatant retentit, roula 
dans les corridors, fut longuement répercuté 
par l’écho, s’affaiblit, s’éteignit enfin. Une 
lumière apparut presque aussitôt derrière les 

vitres verdâtres d’une fenêtre du premier étage, tandis 
qu’au rez-de-chaussée s’ouvrait l’étroit vantail d’une 
lucarne défendue par une grille.

—Qui va là? demanda une voix cassée, rauque, ani­
mée par la colère. Qui donc ose frapper ainsi à cette 
heure ?

— Ce n’est pas à vous que j’en veux, demoiselle Vic­
toire, répondit avec calme le paysan qui usait de si bru­
tales façons pour éveiller les gens.

— Est-ce donc vous, Antoine Favel ?


